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^ Taux d’escompte
vises, il n’y a donc que notre dollar 
qui se soit apprécié.

La hausse du taux d’escompte de 
ta Banque du Canada à 13.26% porte 
celui-ci à son plus haut mveau depuis 
le mois de septembre 1982. C’était l’é­
poque où les taux d’mtérêt baissaient 
précipitemment au Canada, après 
qu’ils eurent franchi le cap des 20% à 
l’été 1981 En août 1981, le taux d’es­
compte avait atteint son niveau le 
plus élevé à 21.03%. Le taux d’es­
compte est fixé tous les jeudis après- 
midi à de 1% au-dessus des ren­
dements des bons du Trésor à 3 mois. 
Avant-hier, tout indiquait que le taux 
d’escompte franchirait le cap de 
13%. La hausse d’un demi pourcent 
d’hier était au-delà des attentes.

Interrogé après la hausse du taux 
d’escompte hier, M. Ben Gestnn, 
économiste en chef à la Banque de 
Commerce Canadienne Impériale, a 
affirmé que le taux préférentiel ca­
nadien pourrait atteindre 14.5% ra­
pidement. L’économiste a reconnu 
que le gouvernement n’avait pas 
^ands choix dans la conjoncture ac­
tuelle autre que de laisser tomber le 
dollar canadien et de hausser les 
taux d’intérêt. Pour la plupart des 
observateurs, la situation aux Etats- 
Unis, où selon les informations l’é­
pargne est à peine suffisante pour 
couvrir le déficit astronomique du 
gouvernement central, est tenu lar­
gement responsable de ce qui se 
passe au Canada.

Le premier ministre Turner a 
aussi endossé cette opimon, puisqu’il 
a déclaré hier que sous la pression 
d’un phénomène international, le 
taux d’escompte de la Banque du Ca­
nada avait fait un bond d’un demi 
pour cent En outre, il a ajouté que la 
devise US était de nouveau à son 
plus haut niveau et qu’elle affectait 
toutes les autres devises, incluant le 
dollar canadien. Il s’est donc fait le 
défenseur des mesures prises par 
son gouvernement pour r^uire quel­
que peu la tension sur la devise et sur 
le loyer de l’argent. « Je dirige l’éco­
nomie dans le meilleur intérêt des 
Canadiens, qu’il y ait des élections ou 
non », a-t-il dit aux journalistes qui 
l’écoutaient à Ottawa

Le leader du parti conservateur 
aux Communes, M Brian Mulroney, 
s’est écarté d’une teUe analyse, puis­
que, a-t-il dit, la dernière ronde de 
hausse des taux d’intérêt portera un 
coup fatal aux 5,000 mises en chan­
tier et aux 12,000 emplois. Avec la 
hausse des taux d’intérêt de 1 5% en 
deux semaines, de dire le chef con­
servateur, il faudra ajouter un autre 
milliard en paiements d’intérêt à la 
dette du gouvernement canadien

^ Lalonde

Nous prions nos lec­
teurs de bien vouloir 
prendre note que la pu­
blication des chroniques 
publiées sous les rubri­
ques « A surveiller » , 
« Week-end » ou « Au­
jourd’hui » est interrom­
pue pour la saison esti­
vale.

Il nous fera plaisir d’of­
frir à nouveau ces ser­
vices à la communauté 
dès le début de septem­
bre.

co-présidence de la campagne natio­
nale des bbéraux n’indique pas qu’il 
ait pour autant décidé de rester.

« Il reste ministre, il est co-prési- 
dent, mais il n’a pas décidé pour son 
avenir après les élections », a admis 
M. ’Turner.

Quant au responsable de l’organi­
sation électorale au Québec, le mi­
nistre du Travail André Ouellet, il a 
rappelé hier qu’une période de chan­
gement était « le temps approprié 
pour plusieurs (politiciens) de son­
ger à leur avenir ».

A l’époque où M. Lalonde espérait 
devenir secrétaire de l’OCDE à Pa­
ns, au printemps, des candidats po­
tentiels avaient montré leur mtéret à 
succéder au ministre Lalonde 
comme représentant d’Outremont. 
L’organisation locale souhaitait no­
tamment voir la présidente du Con­
seil consultatif pour le statut de la 
femme, Mme Lucie Pépin, porter la 
bannière libérale, tandis que le 
maire d’Outremont, l’ex-ministre 
québécois Jérome Choquette, son­
dait le terrain pour sa propre candi­
dature.

^ Turner
rellement un coût aux « propositions 
que nous ferons aux Canadiens au 
cours des prochaines semaines».

« Nous donnerons le prix de cha­
cune de nos propositions et le pubUc 
jugera», a dit M. Turner hier.

« Notre priorité, c’est l’emploi. 
Nous ferons tout notre possible pour 
nous occuper des plus démunis. Nous 
envisageons des mesures pour atté­
nuer le chômage chez les jeunes et 
leur donner la chance de suivre des 
programmes de formation », a dit M. 
Turner.

Malgré tout, le premier ministre 
ne renie pas son engagement à ré­
duire le déficit de moitié d’ici les sept 
prochaines années. « J’espère que la 
cible est toujours réaliste »,a-t-il dé­
claré hier

4 Chypre

des Finances, Raymond Carneau, 
pour le convaincre de quitter son 
poste de dirigeant de la Banque d’E- 
pargne et de se joindre à Téquipe li­
bérale.

Par ailleurs, M. Turner a longue­
ment souligné hier qu’aucune diver­
gence d’opinions entre lui et Mme 
Monique Bégin n’était à la source de 
la démission de cette dernière, sur­
venue la veille. M. 'Turner s’est dit to­
talement d’accord avec l’universa­
lité des soins de santé, tout en ajou­
tant qu’il était désolé « de voir partir 
une femme de sa stature».

De son côté, le mimstre Lalonde se 
refuse toujours à indiquer s’il sera 
candidat à la prochaine élection II a 
affirmé hier se « sentir bien dans sa 
peau, dans l’équipe et avec le pre­
mier ministre que nous avons » Se­
lon lui, il est « impertinent » de pen­
ser que l’incertitude de son avenir 
puisse compromettre sa crédibilité 
en tant que grand argentier fédéral.

« Je suis le ministre des Finances, 
j’ai Tappui complet du premier mi­
nistre et du cabinet ; que demander 
de plus», a-t-d lancé

Depuis plusieurs jours, les ru­
meurs vont bon train voulant que M 
Lalonde indique qu’il n’a pas l’inten­
tion de se présenter à nouveau 
comme candidat libéral dans son 
comté d’Outremont Après 16 ans, 
toujours étroitement associé au pre­
mier ministre 'Trudeau, M. Lalonde a 
vu son pouvou" considérablement ré­
duit dans les dermères semaines, cé­
dant son autorité sur le Québec aux 
ministres Jean Chrétien, André Ouel­
let et Charles Lapointe

« On a jusqu’au sept août pour se 
présenter, j’ai bien des choses à exa­
miner de ce lemps-là au plan de Té- 
conomie, je prendrai cette décision 
en temps et heu », s’est contenté de 
dire hier M Lalonde

« Tout est possible, a-t-il lancé à la 
blague, je peux tomber mort demain 
matin »

« Il n’y a pas de presse, présumez 
que je me présente entretemps », a 
dit M Lalonde à la sortie de la réu­
nion hebdomadaire du caucus libé­
ral.

Dans Ten|ourage du ministre La­
londe on précise qu’il n’a toujours 
pas pris sa décision. Cho.se certaine, 
le fait qu’il ait accepté d’assumer la

Chypre est de ces pays qui subis­
sent encore les séquelles de la do- 
mmation colomale.

Convoitée depuis l’antiquité pour 
sa situation géographique straté­
gique au carrefour maritime de trois 
contments, « rae d’Aphrodite » passe 
par une série de conquérants. Mais 
personne n’a pu altérer le caractère 
foncièrement grec de la culture et de 
la langue chypriotes.

Conquise par les Turcs (vers 1570), 
Chypre devient province ottomane. 
L’île est cédée à l’Angleterre en 1878 
en échange du soutient militaire bri- 
tanmque contre la menace russe.

Dès 1925, alors que Chypre reçoit 
le statue de colonie de la couronne 
anglaise, se développe le nationa­
lisme hellémque.

La politique impériale choisit de 
gouverner par l’entremise des struc­
tures traditionnelles ottomanes. 
Mais une nouvelle bourgeoisie chré­
tienne dépassera éventuellement la 
population turque.

La vague de décolomsation qui dé­
ferle sur le tiers monde après la Se­
conde Guerre mondiale n’épargne 
pas Chypre. Les exigences géopoli­
tiques bntanmques se heurtent à une 
conscience nationale qui revendique 
la fin du statut colonial et le ratta­
chement à la Grèce {enosis).

À la détermination chypriote, la 
Grande-Bretagne oppose un refus 
catégorique. En 1954, le Colonial Se­
cretary Hopkinson déclare à la 
Chambre des communes qu’il existe 
certaines colonies anglaises qui, à 
cause de leur importance stratégi­
que, ne seront jamais indépendantes.

À Chypre, c’est la goutte qui fait 
déborder le vase: le 1er avril 1955, 
plusieurs bombes explosent dans les 
principales villes.

La riposte britannique préconise 
un mélange de répression et de poh- 
tique Londres joue à fond sa carte 
maîtresse : la minorité turque. Une 
force policière sjiéciale constituée de 
Chypriotes turcs est chargée de tra­
quer les combattants chypriotes 
grecs. Le dirigeant chypriote turc 
d’aujourd’hui, M Kenktash, s’illustre 
alors comme procureur de la Cou­
ronne aux procès des militants grecs 
condamnés à mort et pendus.

L’idée de la partition de l’île, lan­
cée d’abord par le gouvernement an­
glais, fait son chemin. Dans un livre 
publié en 1957, le Dr Fazil Kütçük, 
leader des Chypnotes turcs, propose 
une Chypre séparée en deux zones.

L’ampleur de la lutte des Chyprio­
tes grecs et l’habileté politique de 
l’ethnarque Makanos forcent les An­
glais à miser sur le conflit entre les 
deux communautés. La violence 
éclate, ce qui permet aux Britanni­
ques de se poser en arbitres.

Dans un climat tendu s’ouvrent les 
pourparlers constitutionnels de Lon­
dres, en 1959, suivis de ceux de Zu­
rich, La Grande-Bretagne, la Tur­
quie et la Grèce adoptent une for­
mule d’indépendance mitigée, qui ac­
corde aux Chypriotes turcs 40 % des 
effectifs de la ^lice, 30 % de la fonc­
tion publique, et un veto ^ur le vice- 
présidenl, obligatoirement un Chy­
priote turc La constitution garantit 
des bases et des droits extraterrito- 
riaux substantieLs aux Anglais.

Coincé par son alhé grec, Mgr Ma- 
karios doit signer. Chypre accède à 
l’indépendance en 1960, renonçant au 
rêve de Venosis, formellement inter­
dit par la constitution (tout comme 
la partition). Mais la constitution se 
révèle inapplicable. « Monstre lé­
gal », elle parvient non pas à rappro­
cher les deux communauté.s, mais à 
les isoler

Trois ans plus tard, devant Tim- 
passe, le président Makanos an­
nonce son intention de procéder à 
des modifications. L’initiative est 
perçue par les Chypriotes turcs 
comme un geste hostile, et ils appli­
quent leur veto.

Chypre est au bord de la guerre ci­
vile Des atrocités sont commises 
par les deux côtés, mais la minorité 
turque en écope plus durement. C’est 
à cette époque que le journaliste 
Sampson acquiert sa réputation de 
« boucher »

Le jour de Noël 1963, la flotte tur­
que arrive au large de Tîle. Seules la

diplomatie américaine et une mise 
en garde de TU nion soviétique par­
viennent à bloquer une intervention.

En avnl 1964, toujours sous la me­
nace d’un débarquement turc, TONU 
établit une force de paix qui s’inter­
posera entre les deux communautés. 
Le Canada y participe, et les « Cas­
ques bleus » canadiens sont chargés 
de» secteurs les plus névralgiques, y 
compris la « ligne verte » qui sépare 
l’enclave turque de la capitale du 
reste de Tîle. La paix revient. Mais 
l’île reste figée dans sa division.

L’impasse a des effets dramati­
ques en Grèce, qui appuie Mgr Ma- 
karios. Les tensions gréco-turques 
menacent l’OTAN d’éclatement, et 
l’adhésion de la Grèce devient, aux 
yeux de Washington, suspecte. La 
junte militaire pro-améncame prend 
le pouvoir en 1967 ; une baisse re­
marquée de tensions s’ensuit.

Mgr Makarios, lui, poursuit une po­
litique résolument tiers-mondiste, ce 
qui lui vaut la désapprobation de 
Washington et d’Athenes. Traité 
comme le « Castro de la Méditerra­
née », Tethnarque devient la cible du 
régime des colonels. Les jeux sont 
faits : Mgr Makarios doit être éli­
miné. Washington, Athènes et An­
kara s’accordent tacitement sur le 
prix : la partition de Chypre.

Dix jours avant le coup, Mgr Ma­
karios écrit au président grec. « Les 
derniers échelons du régime mili­
taire d’Athènes soutiennent et diri­
gent les activités (d’une) organisa­
tion terroriste... J’ai souvent senti 
— même effleuré — cette main invi­
sible qui s’étend depuis Athènes afin 
de m’écraser. »

Cette « mam » qui avait contribué 
à la déstabilisation du président de 
Chypre laissa en même temps la 
porte ouverte à des événements qui 
se révéleront dévastateurs pour le 
jeune pays de 14 ans, menaceront 
d’éclatement TAUiance atlantique, et 
créeront un foyer de guerre en Mé­
diterranée orientale.

4 Geraldine Ferraro
calive pour les femmes dans la pub­
lique américaine ». « C’est un grand 
choix, le bon choix et un choix histo­
rique », a déclaré le gouverneur de 
TOhio, Richard Celeste.

Le président Reagan s’est refusé 
pour sa part à commenter la déci­
sion de M. Mondale de choisir Mme 
Ferraro comme candidate démo­
crate à la vice-présidence.

Interrogé par les journalistes 
alors qu’il quittait la Maison-Blanche 
pour une visite-éclair dans le Ken­
tucky, M. Reagan s’est contenté de 
déclarer : « J’attends avec plaisir de 
faire campagne contre le “ticket” dé­
mocrate. »

« Ils (les démocrates) ont pns leur 
décision. Je ne fais pas de commen­
taires sur ce qu’ils font », a ajouté le 
president.

Alors que les journalistes lui de­
mandaient SI le choix de M. Mondale 
était historique, M. Reagan a toute­
fois répondu : « Oui, comme la dési­
gnation de Sandra O’Connor à la 
Cour suprême. » Mme O’Connor, qui 
a été nommée en 1981 par M. Rea­
gan, est la première femme à siéger 
à la Cour suprême des États-Unis.

(Deux femmes font partie du gou­
vernement de M. Reagan : Elisabeth 
Dole, secrétaire aux Transports, et 
Margaret Heckler, secrétaire à la 
Santé. Sur les 100 sénateurs améri­
cains, deux seulement sont des fem­
mes, toutes deux républicaines : 
Nancy 4<assebaum, du Kansas, et 
Paula Hawkins de Flonde. La Cham­
bre des représentants compte 22 
femmes, dont Mme Ferraro, parmi 
ses 435 membres. Une seule femme 
est gouverneur d’un des 50 États 
américains : Martha Layne CoUins, 
dans le Kentucky.)

De nombreux commentateurs es­
timent que M. Mondale a voulu, en 
choisissant une femme, donner à sa 
campagne un nouvel élan et un air de 
nouveauté, qu’il n’avait pas su lui in­
suffler jusque-là. Les femmes consti­
tuent aujourd’hui plus de la moitié de 
Télectorat américain et Ton estime 
en outre que la présence de Mme 
Ferraro pourrait amener plusieurs 
millions de femmes à s’inscrire sur 
les bstes électorales.

Les analystes sont toutefois di­
visés sur les conséquences électo­
rales de ce choix. Les mdications des 
sondages à ce sujet sont contradic­
toires : les uns indiquent que le choix 
d’une femme sera favorable au can­
didat démocrate, d’autres montrent 
au contraire que de nombreux élec­
teurs traditionalistes risquent de se 
détourner de lui pour cette même 
raison.

Une enquête menée auprès d’élec­
teurs démocrates par la chaîne de 
télévision ABC et le Washington Post 
reflète cette ambiguïté. Environ 
15 % des personnes ont déclaré que 
le choix d’une femme comme co-lis- 
tière les ferait pencher en faveur de 
M Mondale, mais un pourcentage 
équivalent est de Tavis contraire.

L’e.spoir démocrate est que la pré­
sence d’une femme renforcera le 
« gender gap », la nouvelle loi de la 
pobtique américaine qui veut que les 
femmes, majoritaires dans la popu­
lation et Télectorat américain, vo­
lent davantage pour le parti démo­
crate que pour les républicains du 
président Reagan. Mais l’ancien 
vice-président de Jimmy Carter 
court aussi le risque de s’aliéner les 
voix d’électeurs peu désireux de voir 
une femme éventuellement accéder 
à la Maison-Blanche. Les sondages 
sur ce point ont été ambigus, cer­
tains indiquant que la présence d’une 
femme sur le « ticket » démocrate 
avantagerait nettement les démo­
crates, d’autres indiquant qu’ils per­
draient d’un côté ce qu’ils gagne­
raient de l’autre

(Selon le sondage ABC/The Was­
hington Post, l’avance du président 
Reagan sur son probable adversaire 
démocrate, M Mondale, a diminué. 
Le président sortant l’emporterait 
avec sept points d’avance sur M. 
Mondale (51-44) si l’élection avait 
beu aujourd’hui.)

(Un sondage Gallup rendu public 
fin juin créditait M. Reagan d’une 
avance de 19 points, et un sondage du 
New York Times et de la chaîne de 
télévision CRS, réalisé pendant la

Un tribunal britannique interdit 
la vente des écrits du « Che »

LONDRES (AFP) - La Haute 
cour de justice de Londres a mterdit 
lundi la vente des derniers écrits 
d’Ernesto « Che » Guevara, qui de­
vait avoir lieu lundi prochain à la 
salle des ventes londomenne Sothe­
by’s, a-t-on annoncé officieUement.

Le jugement satisfait la requête 
présentée par le gouvernement bo- 
bvien, qui est opposé à la vente et af­
firme être le véritable propriétaire 
des manuscrits.

La Haute cour a également or­
donné à la salle des ventes de ne pas 
se séparer des écnts, et de ne pas les 
remettre à la personne, restée ano­
nyme, qui s’en déclare propriétaire. 
L’mterdiction restera en vigueur jus­
qu’à Taudition des avocats représen­
tant le gouvernement boUvien, à une 
date non précisée, et les autorités de 
La Paz ont été invitées à verser la 
somme de 12 000 livres dans un délai 
d’une semaine pour couvrir d’éven­
tuels dommages et mtérêts de Sothe­
by’s dans cette affaire. Les docu­
ments auraient pu rapporter aux en­
chères londomennes au moms 500 000 
livres ($700 000 US), selon les esti­
mations de Sotheby’s.

Le « Che » vient ainsi de faire une 
fulgurante réappantion posthume en 
Bolivie, où l’épopée du célèbre gué­
rillero argentin s’était achevée le 7 
octobre 1967 avec son exécution par 
l’armée bolivienne dans les monta­
gnes du Nancahuazu (à 700 km à Test 
de La Paz).

Le scandale provoqué par le vol à 
La Paz du journal du « Che » a dé­
clenché en Bolivie une série de dé­
bats, mises au point et pubUcations 
sur le héros de Textrême-gauche, 
tombé peu à peu dans Toubli avant 
ce rebondissement.

Après son départ définitif de La

Havane en 1965, le compagnon de 
lutte de Fidel Castro avait mené en 
1966-67 une lutte acharnée contre 
Tarmée boUvienne avec une poignée 
de rebelles, dans le but de déclen­
cher une série de « foyers » de gué­
rilla en Amérique latine.

Le journal du « Che », tombé entre 
les mains de ses meurtriers après 
son assassinat, avait déjà suscité de 
profonds remous à Tépdque. Une co­
pie détournée par Tex-ministre de 
l’Intérieur, Antonio Arguedas, sym­
pathisant de la gauche en dépit de 
son appartenance au gouvernement 
mUitaire du général René Barrientos 
(1964-69), avait été envoyée par ses 
soins à Cuba, où sa publication im­
médiate a donné lieu depuis lors à de 
nombreuses traductions dans le 
monde.

Retombé dans l’anonymat en Bo- 
Uvie après son coup d’éclat. Antonio 
Arguedas a récemment donné de 
nouveaux détails sur son initiative. 
« J’ai envoyé le journal à Fidel Cas­
tro pour éviter une provocation con­
tre Cuba », a-t-il dwlaré à la revue 
bolivienne Criterio. M. Arguedas 
craignait en effet une éventuelle fal­
sification de l’original susceptible de 
discréditer La Havane.

L’ancien ministre affirme avoir pu 
obtenir un double des écrits du gué­
rillero à partir d’une copie transmise 
au service d’espionnage bolivien par 
un agent de la CIA. « Le service se­
cret américain avait commencé à 
pénétrer notre ministère de l’Inté­
rieur depuis 1956 »,assure M. Argue­
das, pour lequel son pays n’avait plus 
de souveraineté. Il avait ensuite en­
voyé la photocopie du journal (trans­
mise par la suite à Fidel Castro) à un 
Européen, ami de Cuba, dont il avait 
trouvé les coordonnées sur l’agenda

d’un guérillero tombé aux côtés du 
« Che ».

M. Arguedas est aussi connu pour 
avoir fait parvenir à Cuba les mains 
du guérillero argentin. Les deux 
mains du « Che » avaient été sous­
traites par le colonel Roberto Quin­
tanilla, auteur de sa capture dans le 
Nancahuazu et abattu par la suite à 
Hambourg (RFA), où il était consul. 
Au lieu de transmettre ces mains au 
Musée de la police de La Paz ou de 
les brûler sur Tordre exprès du com­
mandant de Tarmée Alfredo Ovando 
Candia, M. Arguedas avait choisi de 
leur faire suivre le même chemin 
qu’au journal.

« J’ai conservé durant quatre ou 
cinq mois dans un coffre personnel 
les deux mains du Che avant de les 
faire parvenir à sa famille à Cuba », 
a précisé l’ancien muustre.

Ces révélations s’ajoutent à la pu­
blication d’une série de commentai­
res souvent admiratifs en Bolivie sur 
la saga du « Che ». Le quotidien ca­
tholique Presencia vient ainsi de pu­
blier à nouveau Tintégralité de son 
journal, avec les 13 feuillets égarés 
par Antonio Arguedas avant l’envoi 
de la première copie à Cuba.

L’occasion a été mise à profit par 
les ennemis du parti communiste 
pro-soviétique pour rappeler que Té- 
chec du « Che » fut essentiellement 
dû au fait que le secrétaire général 
de l’époque, Mario Monje, n’a abso­
lument pas soutenu la guérilla.

« La figure du héros romantique 
était en voie de disparition. Seule 
Tambition des éternels trafiquants et 
corrompus présents dans toute so­
ciété a fait revivre son image », com­
mente de son côté Criterio à propos 
de la vente aux enchères qui vient 
d’être interdite.

même période, lui donnait un avan­
tage de 15 pomts.)

( Le sondage du Washington Post 
montre également, comme de pré­
cédentes enquêtes d’opinion, que le 
rival de M. Mondale, le sénateur 
Hart, réaliserait un meilleur score 
face à M. Reagan. Ce dernier l’em­
porterait toutefois mais avec un 
écart de trois pomts, seulement 49 % 
contre 46 %. Paradoxalement, mal­
gré le tassement de l’écart entre 
MM. Reagan et Mondale, le sondage 
montre aussi que la plupart des 
Américains ne croient pas à la vic­
toire de M. Mondale en novembre. 
Environ 66 % des personnes inter­
rogées pensent en effet que M. Rea­
gan sera réélu et 28 % seulement 
croient aux chances de M. Mondale.)

Il est pratiquement sans précé­
dent que le choix d’un co-listier soit 
annoncé avant la convention natio­
nale qui doit officiellement désigner 
le candidat du parti à la Maison- 
Blanche. Mais M. Mondale, assuré, à 
Tissue de la campagne des élections 
primaires, d’être l’adversaire dé­
mocrate des républicains Ronald 
Reagan et George Bush le 6 novem­
bre prochain, était soumis, ces der­
niers jours, à d’intenses pressions 
pour faire connaître son choix.

Le processus public de sélection 
d’un co-listier, adopté par M. Mon­
dale qui, depuis un mois, a reçu dans 
sa résidence de North Oaks, dans le 
Minnesota, sept éventuels co-listiers, 
était de plus en plus critiqué. Le 
Washington Post estimait ainsi ré­
cemment que M. Mondale « cultivait 
de façon obséquieuse un groupe de 
pression après l’autre».

M. Mondale s’est notamment en­
tretenu avec trois femmes (Mmes 
F'erraro, Dianne Feinstem, maire de 
San Francisco, et Martha Collins, 
gouverneur du Kentucky), deux mai­
res noirs (Torn Bradley de Los An­
geles et Wilson Goode de Philadel­
phie), et un maire d’origine latino- 
américaine (Henry Cisneros de San 
Antonio).

Le nom de Gary Hart, le rival 
acharné de M. Mondale dans la cam­
pagne des élections primaires, circu­
lait aussi avec insistance et le séna­
teur du Colorado lui-même avait an­
noncé mercredi soir qu’U accepterait 
le poste de vice-président « si celui-ci 
lui était proposé».

M Mondale avait reçu il y a deux 
semaines Mme Ferraro et l’un de ses 
proches conseillers, John Reilly, s’é- 
tait à nouveau entretenu avec elle 
pendant une heure et demie mer­
credi. Mme Ferraro a précisé que 
des sujets tels que sa santé, sa fa­
mille et sa situation financière 
avaient été évoqués. Des collabora­
teurs de M. Mondale avaient aussi 
rencontré son mari, John Zaccaro, 
un riche promoteur immobilier.

Professeur, avocate, catholique, 
mère de trois enfants, fille d’immi­
grants itahens, Mme Ferraro, repré­
sente depuis 1978 une circonscription 
populaire dans le quartier new-yor­
kais de Queens.

Au sein de la Chambre des repré­
sentants, son amitié avec Tip O’NeiU 
lui vaut d’avancer rapidement et 
d’entrer à la puissante Commission 
du budget. Elle s’y montre efficace 
et libérale, sans aller cependant trop 
loin et mécontenter son électorat po­
pulaire et plus conservateur qu’elle. 
Elle est politiquement favorable à 
l’avortement, même si, en sa con­
science, elle y est opposée. « Je suis 
catholique, dit-elle, et j’accepte les 
easeignements de ma foi. »

L’une des probables critiques, qui 
vont lui être adressées en tant que 
candidate à la vice-présidence, est 
son inexpérience en matière de pob- 
lique étrangère et de contrôle des ar­
mements. Elle s’est cependant ren­
due cette année en Amérique cen­
trale et en Israël, un vqyage qui a 
renforcé ses vues pro-israéliennes. 
« Je ne savais pas ce qu’était la Cis­
jordanie. C’est minuscule, dit-elle 
(...) vous me parlez des Hauteurs 
du Golan Maintenant je peux vous 
dire qu’il serait fou pour Israël de les 
abandonner. »

Pour le premier trimestre

Les profits de Cadillac 
Fairview passent de 
$6.1 à $21 millions

TORONTO (PC) - Cadillac Fair- 
view Corp. Ltée, le quatrième 
groupe immobüier en im^rtance au 
Canada, a annoncé que ses profits du 
premier trimestre seront trois fois 
supérieurs aux $6.1 miUions réalisés 
au cours de la même période. Tan 
dermer.

Le président Bernard Ghert a dé­
claré aux journaliste à la sortie de 
l’assemblée annuelle des actipnnai- 
res, jeudi, que les chiffres préhmmai- 
res montraient que les profits de la 
compagme pour les trois mois se ter­
minant le 31 mai totalisent environ 
$21 millions par rapport aux $6,1 mil­
lions pour le même tnmestre de 83 et 
au million de dollars enregistré au 
premier tnmestre en 1982.

Il a expbqué que la majeure partie 
de ces résultats étaient attribuables 
à des revenus de location, après le 
paiement de propnétés et des dépen­
ses d’intérêt, qui se sont élevés à $24 
millions, de $18,5 millions qu’ils 
étaient auparavant.

La marge d’autofinancement 
(cash flow) - argent disponible im­
médiatement pour être dépensé - de­
vrait passer de $13 miUions à $36 mil- 
bons, a-t-il soutenu.

Il y a deux ans, la compagnie a 
adopté une nouvelle orientation en 
vertu de laquelle elle se retire du 
secteur résidentiel pour se concen­

trer sur le secteur des immeubles à 
bureaux ou à des édifices à vocations 
multiples, des centres commerciaux 
régionaux et des parcs mdustriels de 
première classe.

M. Ghert a révélé que les résultats 
du premier trimestre avaient été 
gonflés par la vente de terrains et 
que la compagnie mettera un terme 
bientôt à la vente des avoirs dont elle 
a décidé de se départir.

Ainsi, le président du conseil d’ad­
ministration, le sénateur Léo Kol- 
bert, a indiqué aux actionnaires que 
ce programme avait été réahsé à 81 
p.c. et qu’au 3 juillet, les résultats des 
ventes brutes et des offres acceptées 
avaient totahsé $2.1 miUiards.

Au sujet de la tentative de prise de 
contrôle de Cadillac Fairview par les 
frères Reichmann, qui possèdent 
Olympia and York Developments, M. 
Ghert a réitéré ses commentaires 
précédents: la compagnie est « ex­
trêmement flattée que des agents 
immobiliers de la valeur des Reich­
mann » s’intéressent à Cadillac Fair- 
view.

Il a ajouté que Olympia n’avait pas 
exigé un siège au sein du conseil 
d’administration et que Cadillac n’a- 
vait aucun indice lui permettant de 
croire que Olympia désirait acquérir 
encore plus d’actions de Cadillac 
P’airview.

Tabagisme
Suite de la page 7

législations sur le tabagisme sont in­
troduites à tous les ans à l’échelle 
mondiale. Mais la dernière législa­
tion fédérale sur le sujet remonte à 
1908 ! La loi canadienne sur les ali­
ments et drogues est relativement 
stricte concernant tous les produits, 
des biscuits au whisky en passant 
par les bonbons et Taspinne. Le ta­
bac est le seul produit de consom­
mation qu’une personne porte à la 
bouche et qui n’est pas réglementé 
par cette loi. Pourtant, la fumée de 
tabac contient plus de 2,000 produits 
potentiellement ou effectivement to­
xiques; elle cause annuellement au 
moms deux fois plus de décès que les 
accidents de la route.

Par sa complaisance et le peu de 
ressources consacrées à la promo­
tion d’une vie sans fumée, le gouver­
nement se moque de la communauté 
scientifique québécoise et en démo- 
bibse une partie. À quoi bon faire des 
recherches pour identifier les causes 
des maladies si, une fois les connais­
sances acquises, aucune action éner­
gique n’est pnse
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13 juillet
par la PC et l’AP

1983 (lécè.s de la romancière ca­
nadienne, (labrielle Roy 
1983 troi.s cent.s soldats zaïrois ar 
rivent au Tchad pour aider le pré- 
.sident lli.ssène llabrédanssa lutte 
contre les rebelles du nord 
1980 quatrième .semaine d’une va­
gue de chaleur aux Elal.s Ums 283 
morts
197K douze pays achèvent une 
conféi ence à Pans sur Texploita- 
tion des minéraux dans TAntarc- 
lique après 1989
1971 dix officiers marocains ac­
cusés d’avoir voulu renverser le 
roi llas.san deux sont fusillés 
1942 un sous-marin allemand 
coule trois navires dans le Saint 
Laurent
1933 arrivée à Shédiac de 2,5 hy 
dravions italiens .sous le comman­
dement du général Baibo 
1919 première traversée aller-re- 
loui de TAllanlique par un dirigea­
ble, le 4 ,'14 britannique 
1878 fin de la guerre rus.so-lurque 
1855 arrivée de La Capricieuse, 
premier navire français à mouiller 
dans un port du Canada après la 
Conquête
1822 les Grecs ballcnl les Turcs 
au défilé des Thermopyles 
1793 Thomme politique français 
.lean f’aul Marat est as-sa.ssiné par 
Charlotte Corday 
Il sont nés un 13 Juillet: le chan­
teur québécois Donald Lautrec 
(1940), l’homme politique danois 
Anker .loergensen (1922), l’empe­
reur Ferdinand Deux de llabs 
bourg (1608)
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SPORTS

Piquet a employé un carburant 
réglementaire au GP du Canada

PARIS (AFP) — La victoire du 
Brésilien Nelson Piquet sur Brab­
ham BMW au Grand iS’ix du Canada 
de Formule Un, le 17 juin dernier, ne 
souffre d’aucune contestation. La fé­
dération internationale du sport 
automobile (F.I.S.A.) a reçu, hier 
matin, les résultats des analyses du 
carburant employé par l’écurie 
Brabham lors de cette épreuve. Et, 
contrairement aux rumeurs qui cou­
raient la semaine dernière à Dallas, 
l’essence utilisée par le champion du 
monde était tout à fait réglemen­
taire.

Le laboratoire canadien a, en ef­
fet, relevé un indice d’octane de 101,9 
pour la Brabham de Piquet et de 102 
pour la Marlboro McLaren à moteur 
TAG Porsche de l’Autrichien Niki

Ueberroth
ignore
Vancouver

VANCOUVER (PC) - La délé­
gation de Vancouver, qui désire 
doter cette ville d’une concession 
des ligues majeures, n’a reçu au­
cun encouragement de la part du 
commissaire Peter Ueberroth lors 
du match des étoUes.

Les Canadiens de Vancouver de 
la ligue du Pacifique possèdent 
déjà les droits territoriaux d’une 
concession des ligues majeures et 
attendent une nouvelle expansion.

Ueberroth n’a fait aucune allu­
sion à une expansion lors du dîner 
du commissaire avant le match 
des étoiles, mardi, à San Fran­
cisco.

« Nous devons être patient et, de 
toute façon, nous savions que ce 
serait long, a mentionné Norman 
Seagram, président de la brasserie 
Molson dans l’ouest du pays et des 
Canadiens ».

Ueberroth, président du Comité 
organisateur des Jeux olympiques 
de Los Angeles, remplacera l’ac­
tuel commissaire Bowie Kuhn plus 
tard cette année.

Lauda (2e de la course), la limite 
autorisé étant fixée à 102.

La F.I.S.A. n’a pas encore reçu les 
résultats des analyses du carburant 
utilisé au Grand Prix de Détroit. 
Toutefois, l’écurie Brabham semble 
avoir utilisé le même carburant du­
rant toute la campagne nord-améri­
caine, de Montréal, à Dallas...en pas­
sant par Détroit.

Et, surtout, on ne voit pas pourquoi 
Bernie Ecclestone aurait pris le ris­
que d’employer une essence illégale. 
Le président de la F.O.C.A. (associa­
tion des constructeurs de Formule 1) 
se savait surveillé après l’affaire de 
la fin de la saison dernière. L’écurie 
Brabham fut, en effet, accusée d’a­
voir utilisé, pendant le Grand Prix 
d’Afrique du sud, un carburant à l’in­
dice d’octane trop élevé.

Le Brésilien Nelson Piquet peut 
donc dormir tranquille. Pourtant, il 
faudra attendre la réunion du comité 
exécutif de la F.I.S.A., mercredi, à 
Paris, pour être définitivement fixé, 
la fédération devant recevoir d’ici là 
les résultats des analyses du carbu­

rant utilisé pour le Grand Prix de 
Detroit.

Par ailleurs, on apprend que le 
jeune pilote autrichien Jo Gartner 
réapparaîtra en Grand Prix la se­
maine prochaine à Brands Hatch, en 
Angleterre. Avec le retour en Eu­
rope, Gartner disposera d’une Osella, 
aux côtés de ritalien Piercarlo Ghin- 
zani, qui, dimanche dernier à Dallas, 
a obtenu ses premiers points en For­
mule 1.

Fin revanche, on ne sait toujours 
pas qui remplacera le Britannique 
Martin Brundle, grièvement bles^ à 
la cheville gauche, lors des essais du 
Grand Prix de Dallas, la semaine 
dernière. Ken Tyrrell n’est pas 
obligé de prévenir la F.I.S.A. si le pi­
lote remplaçant dispose d’une super­
licence. On pense toutefois, au siège 
de la fédération, à Paris, que le pa­
tron de l’écurie anglaise, qui sera 
présent mercredi prochain, au co­
mité exécutif, pour s’expliquer sur la 
présence de billes de plomb dans le 
réservoir d’eau de ses voitures au 
Grand Prix de Détroit, donnera le 
nom de ce pilote.

Oliver souhaite être 
échangé par les Giants

PITTSBURGH (AP) - Al Oliver 
souhaite être échangé par les Giants 
de San Francisco à l’issue de la pré­
sente saison de baseball. Il aimerait 
passer préférablement à une forma­
tion de la Ligue américaine dans le 
rôle de frappeur désigné afin qu’il 
puisse éventuellement atteindre le 
plateau des 3,000 coups sûrs.

Le vétéran joueur de premier but, 
âgé de 37 ans, a exprimé toute sa 
frustration à défendre les couleurs 
des Giants de San Francisco, une 
équipe au dernier rang de la division 
ouest à 16 matches des meneurs, les 
Padres de San Diego.

« Si nous ne parvenons pas à ga­
gner, à la fin de la saison j’irai voir 
les autorités concernées et je leur 
demanderai de m’échanger».

Oliver, dont la moyenne en car­
rière est de .305, a révélé qu’il existe

BASEBALL
Ligue Nationale

Mercredi
Aucun match

Hier
Los Angeles à Chicago 
Cincinnati à Montréal 

San Francisco à Pittsburgh 
New York à Atlanta 

San Diego à St. Louis 
Philadelphie à Houston 

Aujourd’hui
Los Angeles, Welch (6-9) 

à Chicago. Sutcliffe 
(4-1), 16 h 05 

San Francisco, Ham- 
maker (1-0) et Krukow 
(5-7) à Pittsburgh, 
Rhoden (6-7) et Mc- 
Williams (4-8), 2,
18 h 05

Cincinnati, Soto (9-2) à 
Montréai, Rogers (3- 
8), 19 h 35

New York. Terrell (6-7) à 
Atlanta. Perez (9-3),
19 h 40

San Diego, Lollar (6-7) à

FOOTBALL
Ligue Canadienne

Ce soir
Calgary à Edmonton

Samedi
Hamilton à Ottawa

Dimanche
Montréal à Saskatchewan 
C.-Britannique à Toronto

St. Louis, Kepshire (1- 
0), 20 h 35

Philadelphie. Hudson (8- 
6) à Houston, Scott (4- 
6), 20 h 35

Les meneurs
(PaitlM d'hl«r non comprttei)

pb CS moy.
Gwynn.SD........  321 114 .355
Franc’naMtl 214 74.346 
San’berg Ch 347116 .334
Cabell, Hou....... 225 73 .324
Wash'ton Atl..... 216 70 .324
Brenly, SF.......... 231 74 .320
Clark, SF............ 203 65 .320
Dernier, Chi....... 288 91 .316
Raines, Mtl 310 97.313 
Hern'dezNY 282 88.312 

Circuits: Murphy,
Atlanta, 20; Schmidt, Phi­
ladelphie, 16; Carter, 
Montréal, 15.

Points produits; Carter, 
Montréal, 60; Davis, Chi­
cago, 59; Schmidt, Phi­
ladelphie, 58.

Buts volés: Samuel, 
Philadelphie 40; Wiggins, 
San Diego, 35.

Lanceurs (7 déci­
sions): Soto, Cincinnati, 
9-2, 2.98; Darling, New 
York, 10-3, 3.34; Lea, 
Montréal, 13-4, 2.98.

Ligue Américaine
Mercredi

Aucun match
Hier

Detroit au Minnesota

FOOTBALL
LIGUE CANADIENNE

Section Est
PJ 9 P n PP pc pts

HAMILTON............. 2 1 0 1 76 58 3
TORONTO............. 2 1 1 0 51 38 2
OTTAWA................ 2 1 1 0 48 48 2
MONTREAL........... 1 0 1 0 31 49 0

C.-BRITANNIQUE..
Section

1
Ouest

1 0 0 44 10 2
CALGARY.............. 2 1 1 0 40 34 2
WINNIPEG............. 2 1 1 0 45 50 2
EDMONTON.......... 2 1 1 0 42 75 2
SASKATCHEWAN. ... 2 0 1 1 37 52 1

BASEBALL
LIGUE NATIONALE

Section Est
g P moy. diff.

NEW YORK 47 34 .580 —
CHICAGO.. 48 36 .571 Vi
PHILADELPHIE..... 45 39 .536 3Vi
MONTRÉAL........... 43 .488 7Vt
ST, LOUIS. 42 44 .488 7'Â
PITTSBURGH....... 32 52 .381 16’/î

Section Ouest
SAN DIEGO 49 34 .590 .....
ATLANTA.. 46 41 .529 5
LOS ANGELES..... 45 43 .511 6'/!
HOUSTON. 42 45 .483 9
CINCINNATI 39 48 .448 12
SAN FRANCISCO. ......... 33 50 .398 16

LIGUE AMÉRICAINE
Section Est

DETROIT.............. ........... 57 27 .679
TORONTO 50 34 .595 7
BALTIMORE 46 39 .541 11 %
BOSTON... 41 43 .488 16
MILWAUKEE 39 47 .453 19
NEW YORK 36 46 .439 20
CLEVELAND 33 ... 49 .402 23

Section Ouest
CHICAGO.. 44 40 .524 —
MINNESOTA 43 41 .512 1
CALIFORNIE........ 43 42 .506 1 V4
OAKLAND. 43 45 .489 3
KANSAS CITY..... 39 43 .476 4
SEATTLE ., 40 48 .455 6
TEXAS...... 38 49 .437 7’/!

Toronto à Oakland 
Chicago à Baltimore, 2 
Kansas City à New York 

Cleveland au Texac 
Milwaukee en Californie 

Boston à Seattle 
Aujourd’hui

Kansas City, Leibrandt (4- 
3) et Gura (9-5) à New 
York, Guidry (6-7) et 
Shirley (1-3), 2,
17 h 30

Chicago, Bannister (6-6) 
à Baltimore, Boddic- 
ker(10-7), 20 h 05 

Milwaukee, Haas (6-6) en 
Californie, Zahn (9-5), 
20 h 20

Cleveland, Blyleven (7-3) 
au Texas, Mason (6- 
6), 20 h 35

Detroit, Berenguer (4-7) 
au Minnesota, Butcher 
(6-6), 20 h 35 

Boston, Hurst (8-5) à 
Seattle, Beattie (9-8), 
22 h 35

Toronto, Clancy (6-10) à 
Oakland, Burris (8-3), 
22 h 35

Les meneurs 
(PartlM d'hlar non compriMt)

pb et moy.
Winfield, NY...... 276 1 02 .370
Puckett, Mm...... 227 77 .339
Hrbek, Min........ 278 93 .335
Mattingly, NY..... 313 103 .330
Shendan, KC.... 240 79 .329
Murray, Bal....... 305 96 .315
GBell.Tor........... 303 95 .314
O'Brien, Tex...... 286 89 .311
Engle, Min.......... 245 76 .310
Lemon, Det....... 287 88 .307
Henderson, Oa... 339 104 .307
Trammell, Det.... 339 104 .307

Circuits: Kingman, Oa­
kland, 23; Armas, Boston, 
22.

Points produits: Mur­
ray, Baltimore, 72; Rice, 
Boston, 71; Kingman, Oa­
kland, 71.

Buts volés; Henderson, 
Oakland, 43; Pettis, Cali­
fornie, 34.

Lanceurs (8 déci­
sions): Caudill, Oakland,
8- 1, 1.97; Leal, Toronto,
9- 2, 3.00.

éA
Les frappeurs

(Parti* d'hlw iron comprta*) 
pb c* ppce moy.

Carter 310 93 60 15 300
Dawson...... 257 57 39 5 .222
Dilone........ 113 31 6 1 .274
Flynn 175 46 11 0 263
Francona. . 214 74 18 1 346
Liltle ..........  231 57 6 0 .247
Rames........ 311 97 42 7 .312
Ramos.......  48 8 1 0 .167
Ramsey..... 15 2 1 0 .133
Rose . 208 58 18 0 .279
Salarar......  138 20 10 0 .145
Scoll............ , 22 4 2 0 .182
Stenhouse.. 82 16 5 1 195
Thomas 74 23 9 0 .311
Wallach . 306 80 44 14 .261
Wohllord . 90 24 9 1 .267
Buts volés; Raines 28: Dilone 
17, Dawson, 5: Carter: Little, 
Wal lach. Rose 1, chacun.

Les lanceurs
g-p ml pm rab mpm

Gullickson 58 106.0 46 46 3.63
James 2-4 42.1 17 38 3.62
Lea . . 134 133.0 43 74 2.91
Lucas.....  0-2 37.0 12 28 2.92
McGaltigan 34 41.1 12 29 2.61
Palmer.....  33 74 0 34 48 4.14
Reardon ... 32 45.0 11 40 2.20
Rogers....  38 77.0 49 23 5.72
SchaUeder 32 52.1 14 33 2.41
Smith 37 105.1 35 59 3.00
Victoires préservées; Rear­
don 12; Lucas. 7; James. 3: 
Mcdattigan 1 ; Schatzeder, 1.

deux excellentes raisons pour les­
quelles il dévoile déjà ses plans en 
vue de la prochaine saison. « Les 
Giants auront l’occasion de placer 
quelqu’un d’autre au premier but à 
ma place et ça me donnera l’occa­
sion et le respect qui doivent norma­
lement accompagner un frappeur de 
3,000 coups sûrs».

Avant le match d’hier contre les 
Pirates à Pittsburgh, il manquait 372 
coups sûrs à Oliver pour atteindre le 
cap des 3,000. Il souhaite jouer en­
core deux saisons pour en arriver à 
ce sommet.

Cette saison, Oliver présente une 
moyenne de .292 avec 81 coups sûrs 
et il est le quatrième joueur des 
Giants à s’être présenté le plus sou­
vent à la plaque, avec 281 présences 
au bâton.

Le gérant Frank Robinson des 
Giants s’est dit surpris de la réaction 
d’Oliver. « Je ne savais pas qu’il était 
insatisfait », s’est-il contenté de dire.

Oliver a été acquis des Expos de 
Montréal par les Giants avant le dé­
but de la présente campagne. Il a 
conservé une moyenne au bâton de 
.300 l’an dernier en 157 matches.

Tour de France

Exploit 
du Belge 
de Wolf

DOMAINE DU ROURET, 
France (AFP) — Le Belge Fons 
de Wolf a réussi un exploit athlé­
tique, hier, en remportant la 14e 
étape du Tour de France cycliste, 
Rodez-Domaine du Rouret dans le 
sud de la France, longue de 227,5 
kilomètres, à l’issue d’une échap­
pée solitaire de plus de 130 kilo­
mètres. Une performance qui lui a 
permis de se rapprocher de la tête 
du classement général, mais sans 
menacer le Français Vincent Bar- 
teau, toujours maillot jaune.

Fons de Wolf a compté une 
avance qui approcha les 23 mi­
nutes sur un peloton écrasé par le 
soleil, mais roulant cependant à 
bonne allure. Il avait attaqué peu 
après la côte des Vignes, classée 
en 2e catégorie, au sommet de la­
quelle l’Espagnol Celestino Prieto 
était passé en tête.

La course avait d’ailleurs failli 
basculer dans cette difficulté, 
puisque, sur une violente attaque 
du Français Pascal Simon, le pe­
loton s’était morcelé. Mais au som­
met de cette côte, les favoris cou­
paient leur effort et permettaient 
un regroupement massif.

C’était le moment que choisis­
sait Fons de Wolf pour partir seul. 
Il l’emportait finalement avec plus 
de 17 minutes d’avance sur le 
Français Laurent Fignon.

Voici le classement après la 14e 
étape : 1. Fons de Wolf (Bel-Europ 
Décor), 6 h 00:45; 2. Laurent Fi­
gnon (Fra-Renault), 6 h 18:25; 3. 
Bernard Hinault (Fra-La Vie 
Claire), 6 h 18:25; 4. Phil Anderson 
, 6 h 18:25; 5. Peter Winnen, 6 h 
18:25; 6. Patrick Bonnet, 6 h 18:30.

Au Tour de France féminin, la 
Néerlandaise Nieke Havik, en de­
vançant au sprint ses trois com­
pagnes d’échappée, a remporté la 
lie étape disputée entre Vialas et 
le Domaine du Rouret sur une dis­
tance de 60,100 kilomètres. Nieke 
Havik a, de la sorte, obtenu son 
quatrième succès personnel alors 
que sa compatriote Helene H age a 
conservé sans difficulté son mail­
lot jaune de leader.

Marilyn Wells, Suzanne Le­
mieux et Kelly-Ann Way du Ca­
nada ont négocié la distance en 1 
heure 35 minutes et 30 secondes et 
se sont classées respectivement 
5e, 7e et 9e à trois secondes de re­
cul seulement de la Néerlandaise 
Havik.

Au classement général, on re­
trouve quatre Canadiennes parmi 
les 13 meneuses. Il s’agit de Kelly- 
Ann Way, quatrième à 2:47, Hilary 
Matte, huitième à 3:17, Suzanne 
Lemieux, 9e à 3:41, et Marilyn 
Wells, 13e avec un retard de 5 mi­
nutes et 23 secondes.

Wf

lu

^***^--«w*i

X

L’Australienne Jan Stephenson regarde avec une certaine anxiété sa balle frappée au cinquième trou, hier, en 
première ronde de l’Omnium de golf féminin des États-Unis. (Photolaser AP)

Team USA invite trois 
joueurs du Canadien

MINNEAPOLIS (AP) — Bryan 
Trottier, Rod Langway et Tom Bar­
rasse dominent une liste de 32 
joueurs invités plus tôt cette se­
maine par le directeur général de l’é­
quipe américaine de hockey en vue 
du tournoi de Coupe Canada.

Sept joueurs de l’équipe olympique 
américaine ont aussi été invités: le 
gardien Marc Behrend; les centres 
Scott Bjudstad, David Jensen et Pat 
LaFontaine; les défenseurs Chris 
C hellos, du Canadien, et Torn Hirsch 
ainsi que l’ailier gauche Ed Olczyk, 
qui évoluent tous dans la LNH.

Les autres centres incluent Neal 
Broten, Mike Eaves, Brian Lawton, 
Bobby Carpenter, Dave Christian et 
Tom Fergus, tous de la LNH.

Barraso, 19, qui a remporté les tro­
phées Calder et Vézina la saison der­

nière, sera secondé par Behrend, 
Glenn Resch et John Vanbiesbrouck.

Langway est le détenteur du tro­
phée Norris au cours des deux der­
nières saisons.

Chez les autres défenseurs, on re­
marque Mark Howe, Thomas Eriks­
son, Hirsch, Gordie Roberts, Phil 
Housley, Mike Ramsay, Don Jack­
son, Ken Morrow et Craig Ludwig, 
du Canadien.

Les ailiers gauches sont Mark 
Johnson, Aaron Broten, Brian MuUen 
et Olczyk tandis que Chris Nilan, du 
Canadien, Joe MuUen et Bob Brooke 
sont les aUiers droits.

Outre Chelios, Ludwig et Nilan, 
Larry Robinson et le Suédois Mats 
Naslund participeront également à 
la Coupe Canada.

Tout est prêt pour 
accueillir les Jeux

LOS ANGELES (AP) - L’organi­
sation des Jeux olympiques de Los 
Angeles a été rondement menée. 
« Tout est prêt ou presque : la cons­
truction des équipements est ter­
minée à 80 pour cent et 90 pour cent 
des biUets ont été vendus », a déclaré 
hier le président du comité organi­
sateur, M. Peter Ueberroth.

Les deux principaux villages 
olympiques doivent ouvrir demain.

La construction de quartiers d’ha­
bitation et des sites de compétition 
est achevée à 98 pour cent.

« Financièrement, tout ira bien. 
Les bénéfices seront au rendez- 
vous », a déclaré M. Ueberroth. On a 
parlé à ce sujet de $15 millions de 
dollars. « Ce chiffre risque toutefois 
d’être un peu surévalué, a admis M. 
Ueberroth, mais le résultat définitif 
n’en sera pas très éloigné », a-t-il af­
firmé.

D’autre part, la controversée piste 
d’alsphalte du vélodrome olympique 
de Los Angeles, améliorée au coût de 
$325,000, a enfin reçu le sceau d’ap­
probation des autorités concernées à 
l’approche des Jeux de la XXIIIe 
Olympiade.

Le vélodrome, sis sur le campus 
du California State University à Do­
minguez Hills, avait été érigé au coût 
de $3 millions. L’an dernier, plusieurs 
cycUstes se sont plaints de l’état dé­
plorable de la piste sur laquelle pas 
moins de 28 craquelures et fissures 
avaient été décelées.

« La piste est de première classe, 
a révélé Clifeo Halsey, ancien pis- 
tard international et gérant respon­
sable des épreuves cyclistes au sein 
du Comité organisateur des Jeux de 
Los Angeles. Je pense que la piste 
sera très rapide », dit-il, faisant allu-

Le Canada 
bat Guam 15-0

MIDLAND, Michigan (PC) — 
Gene MeWillie de Saskatoon et Bill 
Lunney de Zephyr, Ontario, ont uni 
leurs efforts dans un match (l’un seul 
coup sûr gagné 15-0 par le Canada 
aux déjjens de Guam, hier à Midland 
au championnat mondial de balle- 
molle. Bob Richardson de Toronto a 
claqué un circuit de deux points dans 
cette septième victoire d’affilée du 
Canada par voie de blanchissage.

sion au nouveau revêtement qui ré­
duit la friction entre le pneu et la 
piste.

Pour sa part, le commissaire du 
cyclisme Peter Siracusa y est allé du 
commentaire suivant: « Je pense 
que ceux qui auront l’occasion de 
compétitionner sur cette piste se 
rendront compte de son excellence. 
J’espère que les plaintes ne seront 
pas trop nombreuses. Il est impos­
sible de plaire à tous surtout lorsqu’il 
n’y a que trois médailles par 
épreuve ».

Bradshaw 
derrière 
le micro

SHREVEPORT, Lousianne 
(AP) — Le vétéran quart-arrière 
Terry Bradshaw, qui hésitait il y a 
un mois à confirmer sa retraite du 
football, est sur le point d’annon­
cer officiellement que sa carrière 
professionnelle est terminée et 
qu’il se tourne vers le réseau de té­
lévision CBS à litre d’analyste des 
matches de la Ligue nationale de 
football.

Dans un article du Shreveport 
Journal, une source non identifiée 
mais très près du vétéran joueur 
de football soutient que Terry 
Bradshaw a joué son dernier 
match.

En 14 ans avec les Steelers de 
Pittsburgh, Bradshaw a conduit 
l’équipe à quatre championnats du 
Su^r Bowl.

La nouvelle serait rendue offi­
cielle la semaine prochaine lors 
d’une conférence de presse à New 
York,

« J’ai eu suffisamment d’opéra­
tions, aurait confié Bradshaw, qui 
a subi une intervention chirurgi­
cale et qui a été pendant plusieurs 
mois en physiothérapie après s’ê­
tre blessé au bras droit en 1983. Je 
suis résigné à l’idée que je ne peux 
plus jouer», a-t-il admis.

Mike Delnagro, un pqrte-parole 
pour CBS, a confirmé que l’agent 
et conseiller juridique de Brads­
haw a eu des entretiens avec les 
réseaux NBC et CBS, mais a ré­
vélé qu’un joueur encore actif 
dans la Ligue nationale de footbaU 
ne peut être approché par les ré­
seaux.

Une avalanche emporte 
un alpiniste montréalais

VANCOUVER (PC) 
— Kevin John O’Connell 
affirmait qu’il était plus 
dangereux de conduire 
une voiture que d’esca­
lader une montagne.

La police de Vancou­
ver a appris, hier, que 
cet alpiniste de 40 ans 
est mort dans une ava­
lanche, au début de la 
semaine, en faisant l’as­
cension du mont Huas- 
caran, au Pérou.

O’Connell est en fait 
un Montréalais, même 
s’il demeurait à North 
Vancouver. Professeur 
de physique au collège 
Vanier, à Montréal, il 
participait à un pro­
gramme d’échange et 
enseignait pour un an au 
collège Kwantlen, à Sur­
rey.

Deux autres Cana­
diens ont péri en même 
temps qu’O’Connell. Il 
s’agit de Cari Lund de 
Beaconsfield, et de Dave 
Findlay, de Vaudreuil.

Les trois hommes 
avaient quitté leurs huit 
compagnons du Alpine 
Club of Canada au der­
nier camp, pour aller 
établir un autre camp 
plus haut. Ils ont été

happés à 5,547 mètres 
d’altitude.

L’épouse d’O’Connell, 
Christine McNamara, a 
raconté que son mari 
avait quitté Vancouver 
le 23 juin dernier. Le 
groupe devait escalader 
le mont Alpamayo, dans

la cordillère des Andes, 
après le mont Huscaran.

Son mari, a-t-elle'dit, 
était extrêmement pru 
dent. Il répétait que l’al­
pinisme était moins dan­
gereux que l’automobile.

Le couple a une fille 
de neuf mois, Zyanna.
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